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a développé une activité autour de sa 
propriété. «On a le circuit des cases 
créoles avec le guide Étienne, mais 
les touristes observent les maisons 
depuis la rue. Ici, on pénètre à l’inté-
rieur de la case créole».  

Pays de songes
Le jardin se nomme Entre-Deux 
Songes car des songes, il y en a des 
milliers sur la propriété. Des gris, 
des jaunes, des songes pâtées, brèdes 
songes... Pourquoi autant ? Tout sim-
plement parce qu’au milieu du ter-
rain coule une petite rivière, la ravine 
Sapote et que dans l’eau, à part les 
songes, il n’y a pas grand-chose d’autre 
qui pousse !». 

du jardin. «Tout au long de la visite du 
jardin, je propose des dégustations». 
Le jardin d’hôte recèle six bijoux. 
Six pieds de letchis vieux de 250 
ans. «Nous avons la chance à l’Entre-
Deux d’avoir accueilli l’une des pre-
mières familles chinoises. Ils sont 
venus avec des grains de letchis dans 
les poches et les ont disséminés un 
peu partout dans le village». Sur son 
terrain, Isabelle en compte donc six 
qui encerclent la propriété. «On a mis 
un mois, rien que pour élaguer un 
de ces arbres dont les diamètres font 
trois mètres ». L’autre particularité 
de ces letchis réside dans la grosseur 
des fruits. «Ils sont bien plus gros et 
ça vient du fait que ces racines-là ont 
poussé en pivot, tout droit dans le sol 
jusqu’à 7 mètres. Alors que le mar-
cottage qui a été fait sur les branches 
développe des racines qui vont res-
ter en surface et les fruits sont donc 
plus petits».  Ces histoires, Isabelle 
se fait un plaisir de les partager avec 
chaque personne qui vient visiter son 
jardin. «Que ce soit des touristes qui 
souhaitent  voir d’où vient et com-
ment pousse ce qu’ils trouvent sur 
les marchés ou tout simplement des 
Réunionnais qui souhaitent redécou-
vrir les jardins d’antan». 

Ça m’intéresse 
Jardin d’hôte «entre-Deux songes» - Isabelle & Rodolphe - 9 chemin Macaire à l’Entre 
Deux. Tél : 0692 82 57 75

LLorsqu’Isabelle fait l’acquisition de 
la propriété il y a quinze ans, on 
la prend pour une folle. «C’était 
une friche totale. De la route, on 
ne voyait même pas la petite mai-
son». Agricultrice et élue à l’Environne-
ment de sa commune, cette habitante 
de l’Entre-Deux souhaite participer 
à la réhabilitation des cases créoles, 
«c’était aussi mon métier». C’est ainsi 
qu’elle jette son dévolu sur une mai-
son modeste d’un ancien couple 
d’agriculteurs aujourd’hui installé à 
Montpellier. «C’est une case créole des 
hauts, très différente de ce que l’on 
trouve dans les bas avec les maisons de 
maîtres, l’habitation est modeste mais 
le terrain est très riche». Autour de la 
case de type «Tapenaque», Isabelle et 
ses amis ont reconstitué un demi-hec-
tare de jardin rural dans lequel l’on 
trouve pratiquement tout ce qui peut 
se planter mais surtout, se manger, 
à La Réunion. «Chez les Créoles, on 
plante quelque chose sur le moindre 
petit carré de terre», alors Isabelle 
n’y est pas allée avec le dos de la cuil-
lère. Une cinquantaine de légumes, 
des fruits, des plantes aromatiques 
et autres lianes... «Il faut avoir l’œil 
pour tout voir car tout est disséminé 
un peu partout à l’image de ces pois 
carrés que l’on ne s’attend pas à voir 
dans un pied de palmiste», s’amuse la 
propriétaire. À la demande de l’office 
de tourisme de l’Entre-Deux, Isabelle 

et au milieu
     coule une

En plein cœur du village de l’Entre-Deux se niche un jardin 
tropical mais surtout rural. Implanté sur une ancienne 
propriété agricole, l’Entre-Deux Songes est le fruit d’un travail 
passionné que mène Isabelle depuis 15 ans. Elle nous ouvre 
les portes de son petit coin de paradis.  
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Fière de son cours d’eau, Isabelle 
indique aussi la présence de très nom-
breuses anguilles mais pas question 
d’y toucher. «Je ne suis pas élue à 
l’environnement pour rien !», rap-
pelle la maîtresse des lieux. Il n’est 
pas rare non plus d’apercevoir des 
poules d’eau et des couples de camé-
léon, «ils sont très souvent sur les 
pieds de goyaves où ils attendent les 
mouches des fruits».
Autour de la rivière, Isabelle a eu la 
belle idée de planter des palmistes. Les 
pieds dans l’eau, ils poussent à une 
allure fulgurante si bien qu’à chaque 
Noël, famille et amis se partagent un 
cœur coupé pour l’occasion. «Un cœur 
de palmiste nourrit une soixantaine 
de personnes et à chaque fois que l’on 
en coupe un, on en plante un autre». 

Camping et jardin d’hôte
En plein milieu de la bananeraie un 
peu plus loin, Isabelle a choisi d’instal-
ler une aire de camping. Des sanitaires 
joliment agencés s’intègrent parfaite-
ment dans le cadre et trois kiosques 
accueillent les campeurs quand ils ne 
choisissent pas l’option table d’hôte 
proposé par la maison. Isabelle aime 
cuisiner mais par-dessus tout, trans-
former les produits de son potager et 
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